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NOTES SUR CHAMAELEO WILLSI GUNTHER , 1890 
ET DESCRIPTION 
D'UNE SOUS-ESPECE NOUVELLE : 

C. WILLSI PETTERI N. SSP. 

Par E. R. BRYGOO et Ch. A. DOMERGUE 


En janvier 1966 nous recevions de Jean Jacques Petter, Sous-direc- 
teur au Museum alors cn mission dans ]a montagne d’Ambre, de nom* 
breux Reptiles, parmi lesquels se trouvait un Cameleon que nous ne 
pouvions identifier. 11 s’agissait d’une femelle que la douceur de ses tegu¬ 
ments, la coloration d’ensemble verte, la presence de bagues jaunes aux 
membres posterieurs et d’une bande blanche ventrale rapprochaient des 
esp^ces du groupe willsi-minor . Mais l’existcnce d’une grande tache 
rouge sombre sur l’occiput et de deux petites taches blanchatres sur 
chaque flanc attirait d’emblee l’attention. 

Ces caracteres soulignaient l’interet de la recolte, deja remarquable 
par le fait que les especes du groupe willsi-minor ont en principe une 
aire de repartition limitee aux regions Est et Sud. 

Nous trouvions ensuite un second specimen identique, malheureuse- 
ment encore une femelle, dans un lot de Reptiles de memc provenance 
conserves en alcool, que nous remettait J. M. Betscii, assistant du Museum, 
membre de la mission Jean Jacques Petter. Meme sur le specimen con¬ 
serve en alcool on observait particulierement bien, sur le sommet de la 
tete, une tache qui, dans Palcool, avait une coloration rouge orange et 
sur les flancs deux marques blanches. 


I. Etude d’une serie de Chamaeleo willsi. 

De bonnes descriptions de C. willsi Gunther, 1890 ont ete donnecs 
par F. Angel, 1942 et par D. Hillenius, 1959. Nous ne savons pas de 
combien de specimens disposait F. Angel mais la description de D. Hille¬ 
nius ne fait etat que de 6 individus. Disposant d’une serie de 11 specimens 
et d’une douzieme description personnelle, assez precise, nous pouvons 
completer la description morphologique de l’espece. 
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Origine geographique. 

Onze dcs douze specimens examines proviennent de la Foret de PEst, 
des environs de Perinet et d’Ambavaniasy, cette deuxieme localite etant 
elle-meme proche de Perinet. 

Pour F. Angel ce Cameleon se rencontre dans le Centre et l’Est central. 
D. Hillenius deorit un specimen provenant de l’Ankarafantsika. 

Dimensions. 

Aucun des cinq males n’atteint la longueur totalc de 163 mm donnee 
par F. Angel ; par contre deux males de 150 et 146 mm de longueur 
totale ont respcctivement des queues de 90 et 95 mm, superieures par 
consequent aux 88 mm indiques par cet auteur. 

Les 7 femelles depassent toutes nettement la dimension de 113 mm indi- 

longueur du corps 

quee par Angel et pour toutes le rapport -- - --- --est 

longueur de la queue 

nettement inferieur a 1 alors que selon lui il serait de 1 



A. Caracteres communs a tous les specimens. 

1) Absence de tout lobe occipital. 

2) Absence de cretes gulaire , ventrale et caudale. 

Tout au plus les ecailles blanches de la ligne gulaire et ventrale sont 
parfois legerement en relief ; e’est sans doute pourquoi D. Hillenius 
signale « unc Crete ventrale combinee parfois avec une crete gulaire toutes 
deux faiblement developpecs », tandis que F. Angel indiquait « parfois 
une trace de cretc ventrale ». 

3) Absence de bandes laterales blanches. 

4) Presence d'une ligne ventrale blanche. 

Cette ligne, bicn marquee, ne commence que nettement en arriere 
du menton. 

5) Absence de fossette axillaire. 

L’existence d’une fossette axillaire ne semble pas avoir ete recherchee 
par F. Angel ; D. Hillenius signale son absence chez les 6 specimens 
qu’il a examines. Nous confirmons pleinement ce caractere. Aucun de 
nos 12 specimens n’a de pochc axillaire. 

6) Ecaillure homogene , sans rosette. 

Pour tous nos specimens nous avons considere l’ecaillure comme homo¬ 
gene. 11 s’agit evidemment d un caractere assez subjectif. D. Hillenius 
la donne commc « legerement heterogene ». 
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Nous n’avons pas observe, ou su reconnaitre, les rosettes. F. Angel 
ne les signale pas chez willsi mais D. Hillenius indique pour les 6 spe¬ 
cimens ee earactere comme « faiblement developpe ». 

Plus interessant est a notre avis le nombrc des ecailles sur une ligne 
allant des vcrtebres a la ligne ventrale, au niveau du milieu du corps. 
Pour F. Angel leur nombre est inferieur a 48 chez C . willsi tandis que 
D. Hillenius en indique de 44 a 50 avee une moyenne de 46,2. Notre 
serie eonfirme ces observations, le nombre d’eeailles variant de 43 a 47. 

Tres frequemment C. willsi se presente sur le vivant avec sur les flancs 
une serie de points blancs, espaees, disposes en lignes obliques, paralleles, 
dirigees de haut en bas et d arriere en avant. 


B. Caracteres variables (ef. tableau). 


1) Crete dor sale. 

La Crete dorsale est toujours a peine marquee. On pent cependant 
individualiser quelques tubereules plus importants que les autres a la 
partie anterieure. Geci est partieulierement net chez les males. 

2) Lignes sous-caudales. 

Les lignes sous-caudales s’amorcent de ehaque cote, sur la face poste- 
rieure des euisses, vers leur milieu. Chez la plupart des specimens elles 
ne sont marquees qu’a la raeine inferieure de la queue pour s’attenuer 
et disparaitre ensuite. Chez trois specimens eependant il etait possible 
de les suivre presque jusqu’a l’extremite de la queue. 

3) Bague a la base des trois orteils externes. 

Sur la plupart des specimens on observe, a la base des orteils, une 
marque jaune, rectiligne, transversale, bien visible sur le vivant. Retrou- 
vee sur 10 des 11 specimens cn aleool sur lesquels ellc a etc recherehee, 
ellc manque ehez le ll e . 

F. Angel avait deja signale que ce caraetere n’etait pas constant ; 
d’apres notre serie il est au moins tres frequent (10/11). 

4) Taches rostrales. 

Sur certains specimens conserves en aleool on observe au niveau du 
museau, a la base du rostre, deux petites taches rondes, noires, de 2 mm 
de diametre chaeunc. La presence de ees taches a ete notee chez 1 femelle 
(sur 7) et 2 males (sur 4). 

5) Crete parietale . 

La Crete parietale est au maximum tres peu marquee. Chez certains 
specimens on peut eependant en noter une ebauche, peut-etre d’ailleurs 
seulement visible chez les sujets tres deshydrates. Le nombre des ecailles 
entre cette crete parietale, ou son emplacement theorique, et les bords 



Principaux caracteres d’un lot de Chamaeleo willsi Gunther, 1890. 


No 

Origine 

Date 

dc r6colte 

Sexe 

Taille 
en mm 1 

Poids en g. 

Tubercules 
crete dorsale 

Lignes 
caudales * 

Bagues 
aux orteils 

Crete pari6tale 

Taches 

rostrales 

Nombre 
d’ecailles 
sur les flancs 

C. 96/By 323.. 

Amb. 1 
fevr. 61 

F 

129 

70 

59 

7 

1 

a 

+ 

± 

0 

44 

C. 190. 

Amb. 
avr. 61 

F 

145 

70 

75 

8 

2 

a 

+ 

0 

0 

45 

C. 191. 

Arab, 
avr. 61 

F 

125 

55 

70 

7 

2 

a 

+ 

0 

0 

44 

C. 555. 

Perinet 
mars 63 

F 

145 

70 

75 

8 

2 

b 

+ 

0 

0 

45 

C.591. 

Perinet 
nov. 63 

F 

140 

60 

80 

10 

0 

b 

+ 

± 

0 

46 

C. 606. 

Perinet 
nov. 63 

F 

140 

60 

80 

6 

2 

a 

+ 

± 

+ 

47 

C. 876/324-C. . 

Perinet 
janv. 65 

F 

140 

65 

75 

9 

1 

a 

+ 

0 

0 

46 

18-C.. 

? 

M 

^ 156 
: 61 
95 

? 

5 — 6 

? 

? 

0 

? 

45 

C. 95/By-325.. 

Amb. 
fevr. 61 

M 

145 
62 
; 83 

i 

6 

1 6 

a 

+ 

± 

+ 

46 

C. 189. 

Amb. 
janv. 62 

M 

150 

60 

90 

1 11 

6 — 7 

a 

0 

0 

+ 

45 

C. 236/By-402. 

Amb. 
nov. 61 

M 

110 

50 4 

60 


a 

+ 

0 

0 

43 

255-C.. 

Perinet 
nov. 64 

1 

M 

| 

! 

140 

56 

84 

p 

5—6 

b 

+ 

± 

0 

44 


1. Ambavaniasy (Perinet). 

2. Le premier chiffre donne la longueur totale, le 2 6 la distance nez-anus, le 3® la longueur 
de la queue. 

3. a : il n’y a que des ebauches de lignes sous-caudales ; b : les lignes sous-caudales se pro- 
longent loin sous la queue. 
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Fig. 1 . — HSmipenis du Chamaeleo willsi 255/C. 
Longueur 13 mm pour uu corps de 56 mm. 


lateraux du crane, car il n’existe pas dc veritable crete laterale, est, chez 
tous les specimens, de 5 a 6. 

6) Les appendices rostraux des males. 

Le tableau donne par D. Hillenius n’indique pas le sexe des specimens 
examines. II semble cependant s’agir de 5 males et d’une femelle puisque 
cet auteur signale 5 sujets avec des protuberances rostrales. Elies sont 
donnees comme pointues chez tous mais divergentes chez 2, faiblement 
divergentes chez 1 et paralleles chez les 2 derniers. Pour F. Angel les 
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appendices rostraux sont osseux, comprimes lateralement, ecartes a la 
base et nettement divergents ce qui les distingue de eeux de C. minor. 

De fait pour 4 des males que nous avons examines les caracteres des 
appendices rostraux sont bien ceux donnes par F. Angel. Chez le 5 e 
(C 236/By 402) les caracteres sont moins nets mais il s’agit d’un specimen 
plus petit, n’ayant probablement pas atteint sa taille adulte. 

Chez les specimens males que nous avons etudies les labiales superieures 
sont, en alcool, nettement plus claires que lc reste de la tete, dessinant 
une ligne blanche horizontale. Ce caractere manque chcz les femelles. 

7) M or photo gie des penis de C. willsi. 

Nous donnons un schema de la morphologie des penis de C. willsi 
telle qu’elle se presentait pour notre specimen 255 C. Les penis de cette 
espece n’ont, eroyons-nous, pas encore ete figures. Dans une note preli- 
minaire que fun de nous (Ch. A. D.) a consacre a ce sujet en 1965, cette 
espece n’avait pas ete etudiee. 


II. Description des deux specimens consideres 
comme nouveaux. 

A. Specimens C 321. 


Origine. 

Bordure Est du massif de FAnkarana au km 105 de la route de Diego- 
Suarez .Recolte par J. J. Petter en janvier 1966 ; il fut adresse vivant 
a Flnstitut Pasteur de Madagascar a Tananarive. 

Dimensions. 

Longueur to tale 141 mm ; corps 71 ; queue 70. 

Coloration sur le vif, au repos. 

Coloration d’ensemble vert tendre avec 2 taches laterales au niveau 
des flancs, region anterieure, mauves, de 3 mm de diametre. 

Region prefontale mauve violacee. Sur la region fronto-parietale 
une large marque rouge appelle d’cmblee fattention. Elle occupe toute 
la largeur du crane au niveau du milieu des orbites puis s’etalc en arriere, 
d’abord en se retrecissant avant de s’elargir a nouveau pour se terminer 
en forme de losage, axe sur l’ebauchc de crete parietale, losange occupant 
toute la region occipitale. 

La partie anterieure de la ligne dorsale est mauve violacee. 

La region sous-maxillairc (gulaire) presente une alternance de bandes 
vertes (2 rangs de granules) et jaunes, n’apparaissant que lorsque la peau 
est distendue. 

La region ventrale est jaune pale, tirant sur le vert, mais elle est centree 
par une large bande axiale qui commence en arriere du menton (sans y 
atteindre) pour se terminer a l’anus. 
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La face exterieure des mcmbrcs est dc la couleur des flancs. Les doigts 
anterieurs et posterieurs sont gris cendres. 11 existe au niveau des 3 orteils 
externes une marque blanc-jaunatre, en bague, ou mieux en chevron 
a ouverture superieure. 11 existe egalemcnt une marque blanche au niveau 
des doigts anterieurs droits, marque manquant a gauche. 

Sur la face posterieure des cuisses, a la partie moyenne, s’amorce une 
ligne blanche longitudinale qui se prolonge sur la racine de la queue 
pour disparaitre ensuite. 

Coloration en alcool. 

Apres la mise en alcool, la tachc rouge reste bien visible mais 2 points 
noirs apparaissent sur la partie anterieure du museau, tout a fait compa¬ 
rables a ceux que Ton observe chez certains C. willsi. 

Tete. 

Absence totale d’appendice rostral. Les canthi rostraux ne sont pas 
sureleves, le canthus supraciliaire est plat, non denticule. 

Lc casque est bas, la crete parietale n’cst qu’ebauchee. 11 existe une 
certaine depression interoculairc. Ni lobes occipitaux ni crete gulaire. 

Corps. 

Absence de crete dorsale ct de crete ventrale. 

ficaillurc homogenc, sans rosace distinctc, constitute dc 54 ecailles, 
de la ligne vertebrale a la ligne ventrale. 

Pas de fossettes inguinales, mais profondcs fossettes axillaires. 

B. Specimen C 320. 


Origine. 

Joffreville, Foret de M. Bruelle 9-12-1965. Recolte par J. M. Betsch, 
place en alcool ct remis a l’lnstitut Pasteur le 27 janvier 1966. 

Dimensions. 

Longueur totale 117 mm ; corps 57, queue 60. 

Coloration en alcool. 

Coloration generate gris bleuatre avec deux taches claires sur les flancs, 
de 3 mm de diametre, l’une au-dcssus dc l’articulation du membre ante- 
ricur, l’autrc un peu en arriere. 

Le dessus de la tete est marque par une tache rouge orange ayant la 
meme forme que chez C. 321. Elle est bordee de quelques granules bleus. 
Ligne vertebrale claire. Region ventrale blanchatre avec une ligne blanche 
large, prenant un peu en arriere du museau et se poursuivant jusqu’a 
l’anus. 

Bague claire en chevron, a ouverture superieure, a la racine des orteils 
externes. Lignes blanches sur les cuisses comme pour C. 321. 
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Tete et corps . 

La description de C. 321 s’accorde exactement avec les caracteres 
morphologiques de la t£te et du corps de C. 320. 

Le nombre des ecailles du flanc est de 59. 


III. Justification de la nouvelle espece. 

Nous pouvions nous demander si nous ne nous trouvions pas en presence 
de femelles de C. furcifer Vaillant et Grandidier, 1880 que F. Angel 
signalait comme inconnues et qui ne semblent pas avoir ete observees 
depuis ; D. Hillenius, du moins en 1959, n’en parle pas. En faveur de 
cette hypothese plaidait la presence des deux laches blanches laterales 
et 1’existence de fossettes axilla ires (signalees par D. Hillenius comme 
constantes dans cette espece). 

Deux caracteres au moins ne cadrent pas avec ce que nous pouvons 
supposer des femelles de C. furcifer : 

a) la ligne blanche ventrale est nettement du type willsi-minor , alors 
que chez C. furcifer (male), F. Angel signale « Deux lignes blanches 
separees par une zone grise sur la partie medio-ventrale entre la gorge 
et l’anus, prolongecs sur le tiers anterieur de la queue » ; 

b ) le nombre des ecailles laterales qui, selon D. Hillenius, varierait 
chez C. furcifer de 63 a 65 alors que nous en comptons 54 et 59 sur nos 
exemplaires. 

Dernier argument, les recoltes ont eu lieu en dehors de l’aire connue 
de C. furcifer , l’Est et le Centre. 

Pour ces raisons nous pensons que nos specimens appartiennent au 
groupe willsi-minor. Nous reconnaissons cependant qu’en 1’abscnce d’une 
description de la femelle de C. furcifer il peut subsister un certain doute 
quant a cette attribution. 

Les deux specimens que nous etudions, tout en appartenant au groupe 
willsi-minor , en different par la presence : 

— d’une poche axillaire, 

— d’une grande tache rouge, sur la region parietale, 

— de deux taches claires sur les flancs. 

11s se distinguent de C. willsi par : 

— l’ecaillure plus fine (proche de C. minor), 

— la forme de la bague des orteils (en chevron ouvert vers le haut au 

lieu d’etre transversale), 

— la forme generate du crane. Alors que chez C. willsi , male ou femelle, 

la bordure posterieure du crane observec en vue apicale montre 
un arrondi regulier, ehez nos deux specimens existe une nette ebauche 
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de pointe occipitale. Si nous essayons dc chiffrer cctte difference 
nous voyons, avec le compas a pointes seches, que chez les femelles 
de C. willsi la largeur maximale du crane est de 10 mm pour une 
distance occiput-extremite nasale de 18 mm alors que chez nos 
deux specimens a une largeur de 9,5 mm correspond une longueur 
de 20 mm. 

Ils se distinguent de C. minor par : 

— un canthus supraciliaire plat, non denticuie, 

— un museau aplati sans trace d’appareil rostral (caractere proche de 

C. willsi ), 

— la presence d’une bague sur les orteils, 

— l’absence de crete parietale. 

Nos deux specimens sont done differents des especes anterieurement 
decrites. Nous avons expose les raisons pour lesquelles nous pensions 
qu’il ne s’agissait pas des femelles de C. furcifer. Cependant, en 1’absence 
de specimens males nous proposons de ne creer, pour le moment, qu’une 
sous-espece que nous nommons : 

Chamaeleo willsi sub. sp. petteri en hommage amical a Jean Jacques 
Petter a qui nous devons cette interessante recolte. 

Le specimen type, n° 321, est depose dans les collections du Museum 
national d’Histoire naturelle a Paris sous le n° A. 47, le second specimen, 
n° 320, se trouve dans la collection des auteurs. 


Resume. 

Etude d’une serie de 12 Chamaeleo willsi , 7 femelles et 5 males, et description 
d’une nouvelle sous-espece C. willsi petteri sub. sp. nov. sur 2 specimens femelles 
provenant du nord de Madagascar. 

lnstitut Pasteur de Madagascar. 


REFERENCES 

Angel (F.), 1942. — Les lezards de Madagascar. Mem. Acad, malgache, 36, 195 p. 
Domeugue (Ch. A.), 1963. — Observations sur les hemipenis des Ophidiens 
et Sauriens de Madagascar. Bull. Acad, malgache , 41, pp. 21-23. 
Hillenius (D.), 1959. — The differentiation within the genus Chamaeleo Lau- 
renti, 1761. Beaufortia , 8 (89), 92 p. 



